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On reçoit les abonnements 
à l'Union Valdôtalne 

19, Rue Feslaz· Aoste· Téléph. 42·20 

'Paraissant deux fois par mois 

Il 

Organe de l'Union Valdôtaine, mouvement de défense de la minorité ethnique et linguistique valdôtaine 

les documents prouvent la vérité 
Nous avons lu sur le ({ Monitore » 

un compte·rendu de 5 -pages, qui n'a 
rien .d'officiel, et qui est « ad usum 
rlelphini », puisqu'on a s.oigneusement 
« censuré» certaines phrases pronon· 
cées d3!ns la salle du Tiribunal et que 
les pirésents ont bien entendues, par 
exemple: « calci nel sedere ai valdo­
ttani ... », « il Casinà è una porcheria 
e tutta ' la VaUe d' Aosta è un Casio 
no ... », « 10 stile volg are è 10 stile 
v alligiano ... » etc., etc. 

Nous ne savons pas pourqu.oi ces 
phrases n'ont pas tr.oüvé leur place 
dans ces cinq pages: évi,demment nos 
adversaires ont un ,langage .qu'ils ju­
gent très opportun à TutI'in et un peu 
moins à Aoste. 

Ils ont découvert que .M. Caveri est 
Président de l'Union Valdôtaine. On 
a annoncé cela, à Turin, par un grand 
geste théâttI'al et on a , eu l'air de se 
scandaliser que l'Union soutienne la 
thèse minoritaire et les dr.oits linguis­
tiques de la Vallée d'A.oste. Ceux qui 
s'ét.onnent oublient l'art. 6 de la C.ons­
titution de la République ItalieIhlle: 
« La R epubblica ' tutela con apposite 
nnnne le minoTanze linguistiche». 

C'est assez étrange que celui ,qui se 
scandalisait ainsi le 17 mai et qui é­
carquillait de grands yeux en parlant 
de la langue française, était ce même 
avocat .Chabod. qui a été inscrit lui­
même à l 'Union Valdôtaine (d'une fa· 
çon très clandestine, tellement clan­
destine que nous l'avons longtemps I­

gnoré) et qui se vantait, toutefois, 
d'êttI'e unioni·ste pendant sa tournée 
électorale de 1948. 
D'ailleurs, pourquoi ,devrions·nous nous 
tonner? Nous avons bien entendu à 
Ivrée un individu qui avait pr.océdé 
à la remise de l'historique piccozza 
au Duce, demander que l'on fusille 
les anciens « camerati ». 

. *** 
On a lancé une autre accusati.on à 

M. Caveri: de ne pas .avoir dén.oncé 
1\1. Trèves à la Justice. 

On a remis aux juges de Turin 
le dossier du pr.ocès Trèves. Ce dossier 
sortait, évidemment, du tiroir d'un 
des défenseurs de M. Trèves. 

Nous ne Cil'oyons pas que ce soit 
très fréquent, ,dans les salles de la 
Justice, d'entendre un défenseur qm 
reproche à une tierce personne... de 
ne pas avoir dén.oncé son client. 

*** 
D'ailleurs, tout cela n'avait aucun 

rappoil.'t avec le procès Ramera·Penu· 
t'h.on. 

Ces messieurs avaient accusé, dans 
leurs articles et à l'audience, les «chefs» 
de la Vallée: 

a) d'avoir commis une « escTOque­
rie inlâme », en .accept3!nt. le système 
des contingents. Cette acceptation au­
rait signifié la renonciation à la Zo° 
ne Franche. 

Cette accusation est fausse: Elle est 
démentie par la loi n. 623 du 3 août 
] 049' sur les c.ontingents et par la re· 
lation parlementaire: « In attesa che 
sia attuato il Tegi1ne di Zona Fran­
ca ... ». 

Le Président de la Junte, le D éputé 
Farinet et l'Assesseur Fresia auraient 
aecepté le système {( pTOvisoire» des 
contingents, pair une initiative person­
nelle et non autori.sée, pour des rai­
sons pers.onnelles d'avantage électo· 
raI, -au grand dommage de la popula· 
tion. Cette accusation est démèntie 
par des documents. 

Nous publions à part la délibération 
du 24 mai 1948. M. Caveri était ab· 
sent: voilà poul'qu.oi le C.onseil était 
ptI'ésidé par M. l'Assesseur Pal'eyson. 

M. le C.onseiller VESAN ayant cons­
taté les retards de l'application de la 
zone franche, propose d'adopter tem· 
porairement le système du contingen. 
tement. Le Président U., M. PAREY· 
SON,. se déclara favorable. M. le Con· 
st;iller SA VIOZ s'associe aux ptI'.oposi. 
tions faites 'par MM. les Conseillers 
VESAN et PAREYSON pour l'ap­
plicati.on de :la zone franche partiellè 
moyennant des contingents, dans l'at· 
tente de l'exécution de la zone fran· 
che intégrale. 

Le Conseil, à l'unanimité, délibère 
en ce sens. 

Nous publions à part la délibération 
du 8 novemoce 1948. JI en appert 
que telle était aussi l'opini.on de M. 
le c.onseiller TORRIONE, de M. l'as· 
sesseur BION AZ, de M. le conseiller 
l\1ANGANONI. 

Ce ({ dernier» propose {{ textuelle­
ment»: «que dans cette attente (c'est. 
à·dire, dans l 'attente de la zone fran· 
che totale) on demande à l'Etat la 
concession immédiate des contingents 
annuels, afin que la population puisse 
en retire?' des bénéfices immédiats». 

Le Conseil délibètI'e . de nouveau, à 
l'unanimité pour l'acceptation provi­
soire des c.ontingents. 

Le nouveau C.onseil élu a décidé 
dans le même -sens par la délibérati.on 
n. 122 du 14 octobre 1949. 

Ainsi l'accusation est démentie, non 
pas par des blagues, mais par des d.o­
cuments et par les déclarations de MM. 
les conseillers TORRIONE, VESAN, 
SA VIOZ et MANGANONI, gui, en 
a,cceptant le système ptI'.ovisoll'e des 
contingents, .ont ,cru de bien agir dam 
l'intérêt de la population va1dôtaine. 

Ce n'est pas une question de poli­
tique, c'est une questi.on de dr.oiture, 
c'est une question morale. 

Nous ne v.oulons pas faire inju· 
re à ces hommes en pensant qu'ils 
puissent nier d'avoir délibéré dans le 
sens que n.ous affirmo!l1s. 

b) Deuxième accusation. 
Quatre milliards seraient passés dans 

les caisses de la Vallée, sans que pel" 
sonne n'en sacJhe rien. 

Nous Tépondons, et nous avons prou· 
vé, que les bilans et les comptes «·con­
suntivi» .ont été examinés par les ré· 
viseurs des comptestapprouyés par 

le Conseil de la Vallée et VIses par le 
« Comité de C.o.ordination» . 

. c) l'TOisième accusation. 
C'est la plus ridicule. 
M. Ramera a eu le courage d'affir­

mer que la S.ociété CIDAC aurait tI'e­

çu le « monopole» de la distribution 
des denrées contingentées. Nous pu­
blions sur .ce même numér.o la liste 
des 54 (cinquante quatre) commer· 
çants 3!dmis à la distributi.on des con· 
tingents. 

~uelle est Ia oonc1us,i.on? 
C'est la conclusion du Représentant 

de la Loi, qui a dit: 
« Ci troviamo di Ironte ad una si­

tuazione di latto corretta e travisata: 
non si è più servita la verità: la ve­
rità è stata deformata' a scopo pole­
mico ». 

Quelqu' un a affirmé: ({ Cal.omniez, 
calomniez, quelque chose restera ... D. 

Nous üroyons, au contraire, que c'est 
a vérité, qui tôt ou tard, finit tou· 

jours par triompher. 
P. S . - On a dit et répété, méme au 

Tribunal, que les Autorités r égionales por ­

teront la question de la Zone Franche à la 

Cour Constitutionnelle. (pas même un mot 
il cet égard sur le prétendu compte-rendu 

de nos adversaires ... !) . 
C 'est depuiS 1948 que nous avons an­

noncé notre recours à la Cour Constitution­

nelle en cas de refus. 
Ce n'est, tout de même, pas de notre faute 

si la Cour Constitutionnelle (c 'est-à-dire le 

Tr ibunal qui doit trancher les que,stions de 

droit constitutionnel) n 'a pas encore été 

fo rmée! 

Verbal de la séance du 8 novembre1948 
Extrait de délibération 

L'an mil neuf cent quarante-huit, à Aos­

te , ce jour 8 (huit) du mois de novembre. 

.Présidé par M. Séverin Caveri, avt.; s'est 

réuni dans la Salie des séances, le Conseil 

de la « Vallée d'Aoste». Assi·staient à la réu­

n ion, Messieur,s les Conseillers: 
1) M. FRES IA Louis, Ing.; 2) M . PAREY­

SON Henri, Géom.; 3) NICCO Jules, G éom.; 

4) M. NOUCHY René; 5) M. BIONAZ Fer­

dinand, Géom.; 6) M. ARBANEY Flavien, 
Géom.; 7) M. THOMASSET Ezéchiel ; 8) 

M. TORRIONE Charles, avt.; 9) M. FER· 
HEIN Joseph , Col.; 10) M. BINEL Lin;, 

In g .; lJ) M. MANGANO NI Claude; 12) M. 

CHABLOZ Jean; 13) M. DAVID François; 
14) M. THIEBAT Joseph, notaire; 15) M. 

DUJANY Léon; 16) M. CUAZ H enri, Géom. ; 

17) M. GUERRAZ Aldo; 18) M. VESAN 

Louis, Géom .. 
Invité par M. le Président Caveri , avt., 

assiste à la réunion M. le Dr. Paul Alphonse 

l'arinet, député de la Vallée d'Aoste au Par­

lement National. 

OBJET N. 121 - APPLICATION DE LA 
ZONE FRANCHE E N VALLEE D 'AOS­

TE - PROPOSITIONS - MODALITES 

D'APPLICATION. 

. . . M. l 'A,ssesseur P a r ey son propose la mo­

nétisation provisoire de la zone franche se­

lon l 'avis de M. De Bernardinis ... 
M. le Conseiller TORRIONE, avt., fait no­

ter que trop de temps s'est écoulé depuis la . 

date où la zone franche a été accordée à 

la Vallée d 'Aoste sans que la population 

a it pu bénéficier de quelques avantages. 

Il propose, qu 'en attendant le résultat des 

(Suite p. 21_ 

Concours régional 
de chant 

Le c.oncours régi.onal de chant s'est 
déroulé ' à A.oste les jOUtI'S 25, 26, 27 
mal. 

Le succès .de cette manifestati.on a 
été vraiment inattendu. Nous avons 
assisté à une véritable renaissance du 
chant valdôtain . Un chant bien m.odu­
lé, bien discipliné comme nous souhai· 
tons depuis longtemps. N.ous avions 
dit, il y a quelques m.ois, qu'on chan­
te beaucoup trop mal: un premieT 
qui hUTle ' comme un f.orcené, et une 
équipe de seconds ' qui ne suit pas 
t.oujours tr.op bien. 

NO'Ils estimons que, ' par la formati.on 
de n.ombreuses ,chorales, .on finira par 
apprendre rà chanter comme il f.aut. 
N.os chans.ons, qui s.ont si belles, de· 
mandent d'êtil'e bien chantées. On les 
a en effet bien chantées ces jours pas­
sés à Aoste. Toutes les chorales ont 
vraiment régalé le public. 

N.ous félicitons vivement M. l'as­
sesseur Berthet, qui représentait le 
Conseil de la ' Vallée, le Comité des 
Traditions et le jury (M. Dup.ont, M. 
l 'Abbé SeCll'et, M. Œiviero) d'avéiiror­
ganisé si bien cette manifestation. 

V.oici le classement: 

~ PREMIER PRIX 

Chargé du ' FBini.on et 25.000 lires 
Traditions ValdôtaÎnes. 

PREMIERE CATEGORIE 
(Choeurs mixtes) 

1) Morgex, coupe et 20.000 1ires; 
2) S·Pierre, médaille ,d'or et 15.000 
liœs ; 2) Valtournanche (ex· aequ.o), 
médaille d'or et 15.000 lires; 3) Ohâ· 
1ill.on, 10.000 lires; 3) St· Christophe 
(ex·aequo), 10.000 Ures. 

DEUXIEME CATEGORIE 

II O1'S Concours: 
Schola Cantorum {( St·Anselme », rné­

dai}l.e d'.oret 20 .000 lires~ ' 

Choeurs de Ferrurnes: 
1) E cole n.ormale d 'Aoste, ·coupe et 

15 .000 lires; 2) Pont St-Martin, mé­
daill e d'argent et 10.000 lires . 

Choeurs d'hommes: 
1) Gignod {( La lyre des . Alpes » cou­

pe et. 20.000 Tires; 2) St.P ierre, mé­
daille d'argent et 10.000 liœs; 2) (ex­
aequo) St·Ours paroisse, médaille d'ar· 
gent et 10.000 lires; 2) (ex·aequo) L a 
Salle, médaille d'argent et 10.000 li· 
r·es; 3) Courmayeuil', Chorale des Gui· 
des, lÜ.OOO lires; 3) (ex·a'equo) D.on­
nas, 10.000 lires; 3) (ex-aequo), St­
Christophe, 10.000 lires. 

TROISIEME CATEGORIE 
(Chant à deux voix) 

' Orphelin~t St·.J oseph 4' A~ste;' '20.000 
lires. .. 

CATEGORIE FAMILIALE 

Famille Brunodet - :Valtournanche • 
méda\ll~ d'Of eS p..OOO- ·lil'es. 
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Les documents prouvent la vérité 
(Suite de la première page) 

pourparlers concernant ' les modalités d'ap­
plication de la zone franche, l'Administration 
regionale demande que l'on accorde, provi­
soirement, à la population valdotaine l'ap­
plication temporaire du système du contin­
gentement ••• 

M. l'avt. Caveri, Président, déclare que, 
substantiellement, du côté politique et ju­
ridique, le point de vue de M. l'avt. Tor­
rione, Conseiller, correspond à son point 
de vue personnel... 

M. le Géom. Bionaz, Assesseur, fait noter 
que; quoique l'on ait accordé, depuis long­
temps" à la Vallée d'Aoste le bénéfice de III 
zone franche intégrale, pratiquement rien 
n'a été obtenu dans les trois ans écoulés . 
Il propose que, dans l'attente de l'applica­
tion de la zone franche intégrale, on demande 
<lU Gouvernement la concession immédiate 
de certains contingents de matières et den~ 

rées cmnprises dans le tarif des douane,s, 
en exemption des taxes de douane et des 
autres impôts de l'Etat... 

M . .l 'avt . Caveri, Président, insiste sur 
l 'opportunité de demander l'application de la 
zone franche intégrale, ,sans aucune limi­
tation et que, dans cette attente, c'est-à­
dire de façon tout à fait provisoire, l'on de­
mande l'application du système du contin­
gentement ... 

M. MANGANONI, Conseiller, se déclare 
contraire à l'exécution de la proposition 
de monétisation de M. De Bernardinis et 
il insiste afin que l'on a,pplique, au plus 
tôt , en Vallée d'Aoste, la zone franche to­
ta le. Il propose que, dans cette attente, on de­
mand.e à l'Etat la concession immédiate des 
conti~gents annuels des matières et des 
denrees en exemption des taxes de douane, 
des impôts de l'Etat, etc., afin que la popu­
lation valdôtaine puisse en retirer des bé­
nétices 'immédiats ... 

M. le Géom. VESAN, Conseiller, rappelle 
avoir soumis à l'examen du Conseil, daJns 
une réunion précédente, un ordre du jour 
où il appuyait le principe de l'application 
de la zone franche totale en Vallée d'Aoste 
et il demandait, temporairement, l'application 
du système du contingentement. Il déClare 
que l'Administration devrait demander le con­
tingentement de matières et denrées dans 
la plus grande mesure possible ... 

M. l'avt. Caveri, Président, prend acte 
que le Conseil est, en ligne générale, d'ac­
cOI'd de demander au Gouvernement l'ap­
plication de la zone franche totale prévue 
pal' l'article 14 du Statut régional , et, dans 
cette a,ttente, de demander la concession 
immédiate de contingents annuels de matiè­
res et denrées comprises dans le tarif des 
douanes, selon les premiers accords déjà 
pris, le tout en exemption des , taxes de 
douane, des impôts de l'Etat sur la fabri­
cation et la consommation et de tous les 
droits de douane ou de licenc,e ... 

LE CONSEIL 
à l'unanimité 

Délibère 
d'approuver les propositi,ons ci-dessus de 

M. l'avt. Caveri, Président. 

Verbal de la séance du 24 mai 1948 
Extrait de délibération 

L'an .mi,1 neuf cent quarante huit, à Aoste, 
ce jour 24 (vingt-quatre) du mois de mai, 
Présidé pal' M. Henry Pareyson, Géom., s'est 
réuni , dans la s'aile des séances, le Conseil 
de la Vallée d'Aoste. Assistaient à la réu­
nion,Messieurs les Conseillers: 

1) M. NICCO Jules, Géom.; 2) M. BIO,NAZ 
Ferdinand, Géom.; 3) M. NOUCHY René; 
4) M. FRESIA Louis, Ing.; 5) M. ARMAND 
Benjamin; 6) M. MANGANO NI Claude; 7) 

M. VACHER Candide; 8) M. FERREIN Jo­
seph, Col. ; 9) M. THOMASSET Ezéchiel; 
JO) M. DAVID François; 11) M. TORRIONE 
Charles, avt. 12) M. ARBANEY Flavien, 
Géom.; 13) M. SAVIOZ Fabien; 14) M. 
GUERRAZ A.Jdo; 15) M. BINEL Lin, Ing, ; 
16) M. CUAZ Henri, Geom.; 17) M. THIE­
BAT Joseph, notaire; 18) M. CHANU Au­
rélien , avt.; 19) M. CHABLOZ Jean ; 20) 

M. VESAN Louis, Géom.; 21) M. DUJAN'i 

Léon . 
M. le Président,Séverin Caveri, avt., s'ex­

cuse de son ' absence. 
OBJET N. 82 - EXECUTION DE LA ZO­

NE FRANCHE EN VALLEE D'AOS'l'E 
- INTERl"ELLATION DE M. LE GEOM. 

VESAN, CONSEILLER. 

Monsieur le Géom. Vesan, Conseiller, re­
marque que depuis plus de deux a,ns, l 'on 
traite avec Rome pour l'applicat"ion de la 
zone franche en Vallée d'Aoste, mais que, 
prattquement, la Vallée n'a encore ressenti, 
jusqu 'ici, aucun bénéfice ' concret de cette 
concession, qui remonte au mois de septem­
bre 1945. Il fait observer que pour l'applica­
tion de la zone franche intégrale moyen­
nant institution de la réglementaire barrière 
douanière à Pont St-Martin, on doit pour· 
voir à la construction de nouveaux bâtiments 
ft Pont St-Martin parmi lesquels les bureaux 
pour la douane, les appartements pour le 
personnel, les casernes pour les doua­
niers, etc., ainsi qu ' à l ' agrandissement de 
Iii gare de chemin de fer et au barrage du 
fond de la Vallée. Il fait encore noter que 
plUSieurs mois ou même quelques années 
pou'rront s'écouler avant que ces trava,ux 
soient exécutés et que la zone franche in­
tégra.\e puisse être appliquée. Vu la si­
tuation actuelle, le Conseiller, M. Le Géom. 
VESAN, propose d'adopter temporairement, 
dans l 'attente de l'application de la zone 
franche intégrale, le système du contingen­
tement, déjà prévu au début ... 

Il ajoute que l'application d'un tel sys­
tème aur ait un caractère provisoire et ne 
devrait préjuger d'aucune façon l'application 
de la zone franche intégrale qui entrerait 
en v i,gueur sitôt définies les installations et 
les modalités nécessaires. 

Le Président ff. M. le Géom. PAREY­
SON,... se déclare favorable à l'acce,ptation 
de la proposition de M. le Géom. Vesan, 
Conseiller, d'adopter, provisoirement, le sys­
tème du contingentement, qui apporterait 
aux habitants de la Région un bénéfice d'en­
viron 500 millions par an ... 

M, l'Ingo Fresia, Assesseur, fait note'r que 
l'adoption du système provisoire du contin­
gentement rencontrera, peut-être, quelques 
difficu ltés à Rome, où l'on proposa deux fois 
l'adoption du contingentement qui ne fut 
pas acceptée par le Conseil. 

M. le Conseiller Torrione, avt., relève la 
nécessité d'insister auprès des compétents 
organes de Rome pour l'application de la 
zone franche intégrale. 

Le Conseiller, M .. le Géom. VESAN , dé­
clare qu'il juge nécessaire de préciser que par 
son interpellation il n'entend pas demander 
au Conseil de déroger à ce qui a déjà été 
décidé au sujet de l'exécution de la zone 
franche intégrale, mais d'examiner l'oppor­
tunité de demander, dans l'attente de créer 
l'agencement nécessaire à l'application de la 
zone franche intégrale, l'application partiel­
le de la ' zone franche, et préCisément du 
système du contingentement pour certaines 
denrées afin de donner une forme concrète 
à la zone franche et de faire bénéticier 
les habitants de la Région d'une partie des 
bénéfices qui lui ont été accordés ... 

... 11 insiste donc nouvellement sur l'oppor­
tunité que le Cons'eil exprime son avis à 
ce sujet, restant bien entendu que l'adoption 
du système du contingente.ment a un carac­
tère purement transitoire et temporaire s,ans 
préjudices pour les précédentes délibérations 
du Conseil concernant l'exécution de la zo­
ne franche intégrale. 

Le Président ,fI. le Géom. PAREYSON, 
propose que le Conseil donne mandat à la 
Commission, qui se rendra prochainement il 
Rome pour une réunion, de demander au 
Ministère l'adoption du système du contin­
gentement, de façon tout à fait provisoire, 
pour certaines denrées, selon les accords 
déjà pris au mois de décembre dernier. Il 
propose encore que le Conseil donne mandat 
à la Junte d'examiner les projets des oeu­
vres que l'on entend exécuter à Pont St­
Martin ainsi que de solliciter l'exécution de 
ces travaux par l'Etat... 

M . l'avt. Torrione , Conseiller, fait obser­
ver que, pour l'exécution d,e la zone fr anche, 
la promulgation d'une loi de l'Etat est in­

dispensable. 
M. l'Ingo Fresia, Assesseur, rappelle que 

les organes compétents de Rome sont as­
,sez contraires à l'application de la zone 
franche intégrale dans la Région de la Val­

lée d'Aoste. 
M. le Conseiller SA VIOZ s'associe aux 

propOSitions faites par M. le Conseiller Ve­
san et M. le Président fI . Pai',eyson pour l'ap­
plication de la lone tranclle partielle moyen-

nant des contingents, dans l'attente de l'e­
xecution de la zone franche intégrale ... 

M. le Géom. VESAN, Conseiller, déclare 
que les deux systè mes présentent des in­
convénients et des avantages, et il ajoute 
encore une fois que, par sa requête d'adop­
tion du système du contingentement, de fa­
çon provisoire, il n'entend pas préjuger J'ap­
plication de la zone franche intégrale. Il 
propose que le Conseil délibère au sujet de 
lé' proposition avancée par M. le Président 
IL Pareyson de donner mandat à la Junte : 

a) de traiter à Rome et de concrétiser les 
me.sures nécessaires à l 'adoption du sys­
tème du contingentement, de façon provisoire. 

d) d'examiner les projets des bâtiments 
dont la construction est nécessaire à Pont 
St-Martin ... 

LE CONSEIL 

apr ès la relation de M. le Géom. Vesan , 
Conseiller; 

après avoir relevé l'opportunité d'adopter 
~ système du contingentement pour certai­

nes denrées alimentaires et pour les carbu­
rants, et dans l'attente que l'on puisse créer 
l'agencement nécessaire à l ' application de la 
zone franche intégrale dans la Région, com­
me elle est prévue par l'article 14 du Statut 
régional. .. ; 

sur l 'avis de MM. les Conseillers et su r 
proposition de M. le Géom. Pareyson. Pré­
sident fI.; 

il l'unanimité 
Délibère 

1) de donner mandat à la Junte, et à la 
Commission technique, qui se rendra à Ro­
me, de s'entendre, avec le Ministère com­
pétent , sur les mesures à prendre pour J'a­
doption provIsoIre et temporaire du sys­
tème du contingentement en attendant que 
l'on puisse créer l'agencement nécessaire à 
l'application de la zone franche intégrale 
dans la Région. 

2) de donner mandat à la Junte d'exami­
ner les projets des bâtiments dont la cons­
truction est nécessaire à Pont St-Martin et 
d 'en solliciter l'exécution aux frais de l'Etat. 

Liste des marchands en gros auto­
risés à acheter des denrées contin­

gentées 
Si dichiara e certiflca che l'acquisto e la 

distribuzione ai dettaglianti , dei gener,i con­
t ingentati in esenzione fiscale , di cui alla leg­
ge 3 agosto 1949, n. 623, in esecuzione del­
l'apposito Regolamento regionale di attuazio­
ne appr ovato con deliberazione dei Consi­
Blio regionale n . 8 e 9 in data :J febbraio 
1950, sono stati affidati aile seguenti Ditte 
commerciali, che ne hanna tatta richiesta: 

1) C.I.D.A.C., Aosta; 2) Si5to e Rovere, 
Aosta; 3) Soc. An. di Conscumo, Aosta; 4) 

Pavetto Antonio, Aosta; 5) Bossonetto Gia­
como, Aosta; 6) Fusera Oreste, Châtillon; 
7) LA PROVVIDA, Aoûsta; 8) Alleanza Coo­
perativa Valdostana, Aosta; 9) Consorzio A­
grario, Aosta ; 10) SUglich Luciano, Aosta; 
11) Manfrin Alcide, Aasta; 12) Ravera Ales­
sandro, St-Vincent; 13) Guasti Gino, Aosta; 
14) Apostolo Pietro, Aosta; 15) Artari E­
doardo, Morgex; 16) Ved. Ferretti, Aosta; 
17) Birra Aosta, Aasta; 18) Venchi Uni ca, 
Aosta; 19) I.C.A.V., Aosta; 20) Levi Gugliel­
mo, Aosta ; 21) Ottoz Lorenzo, Aosta; 22) 

Garrone Fratelli, Aost'a; 23) Ghiglieri Fra-
. telli, Aosta; 24) Dotto Silve·stro, St-Vincent; 

25) Minuzzo Angelo, Verrès; 26) Vinital , 
Verrès; 27) Deorsola e Morello, Ao·sta; 28) 

Charles Attilia, Châtillon; 29) Marchisio Giu­
seppe, Aasta; 30) Boch Edmondo , Aosta; 31) 

Buis,sonin Maria Clarissa, Aosta; 32) Maglia­
no Giovanni, Aosta; 33) Fosson Alfonso , 
Champoluc; 34) Cuaz Vittorio, Aosta; 35) 

Camandona Luisa" Aosta ; 36) Minuzzo A­
gnese, Verrès; 37) Icardi Carlo, ChâtiIlon ; 
3!J) Blanchod Marino, Châtillon; 39) Esso 
Standard Italiana; 40) Shell Italiana; 41) 

Azienda Generale Ita,liana ,Petroli; 42) Pe­
tr o.Jcaltex; 43) Raffineri,a Olii Minerali S. 

A,; 44) Az. Comm. Italiana Olii Minerali; 
45) Socony Vacuum Italiana; 46) Milla Vir­
ginio, Torino; 47) Guerci Osvaldo, Alessan­
dria; 48) Mestrallet Claudio, Torino; 49) 

Fiat, Sezione Lubrificanti, Torino; 50) Ve,e­
dol , Belmondo Vittorio, Torino ; 51) S.A. 
Raffineria Olii Lubrificanti, Milano; 52) Val­
ve Oil, Tinivella Renato, Torino; 53) Free­
dom Valvoline Oil Company, Milano; 54) 

Star Pensylvania Motor Oil, Torino. 
Si rilascia la presente dichiarazione per 

gli usi consentiti dalla legge. 
Aosta, li 2-5-1951. 

L 'ASSESSORE REGIONALE ALLE FINANZE 
(Ing. LuLgi Fresia) 

VIE DE L'UNION 

Section des travailleurs 
de la "Cogne" 

Après les élections dans les divers 
ateliers et scrutin ifelatif, le nouveau 
Conseil de l,a Section des Travailleurs 
de Ia Cogne s'est réuni, il y a quel­
ques jours. Des 35 conseillers, 27 é­
taient présents à la réunion. 

Les conseillers ont délibéré, à l'una­
nimité, d'appeler à faire partie du nou ­
veau conseil M. Pierre Fosson, 
Assesseur à l'Industrie et au Commer­
ce, en considér,ation des mérites qu'il 
a . acquis envers les travailleurs valdo­
tains de la « Cogne», soit en sa qua­
lité de piremierPrésident de la Section 
même, soit pour les soins qu'il a voués 
constamment à la défense de la main 
d'oeuvre locale, et plus particuliè­
rement pendant la période où il é­
tait membre de la Commission Inter­
ne des Etablissements sidérurgiques. 

Egalement . à l'unanimité, a été ap­
:pelé à faire partie du Conseil, M. Al­
bert Vuillermoz, en considération de 
.l'activité syndicale déployée jusqu'ici 
et en tant qu'appartenant à l'atelier 
des forges qui n'ayant pas un groupe 
organisé n'avait pu élire son représen­
tant. 

Le Conseil, selon les règles du Sta­
tut, a ensuite pOUifVU à l'éIection du 
Président, du Vice-Président, du Se­
crétaire et des autres six membres qui 
composent la Junte exécutive, laquelle 
résulte ainsi formée: 

Président: Pierre Fosson; Vice-
président: Albert Vuillermoz; Secré­
taire-Trésorier: Adolphe Créton; Mem­
bres: Gratien P éaquin, Humbert Ber­
thod, J ean Charles Ravet, Ernest Breu­
vé, Oreste Boniface, Arthur Tamone. 

Ensuite M. Fosson, qui s'était abs­
tenu de voter, a pl1is la parole pour re­
mercieif les trav,3Jilleurs de la « Cogne ) 
de la confiance qu'ils .ont voulu, en­
core une f.ois, lui témoigner, et qui de­
mande de sa part l'engagement à con­
tinuer sur la voie qu'il a suivie jus­
qu'ici. 

I! a ajouté 'que les nombreuses char­
ges de son Assessorat pourront, quel ­
quefois, l'empêcheif de se rendre à tou­
tes les réunions; à cet effet il a prié 
M. le V,ice-Président de bien vouloir 
le remplacer dans ces :occasions, de fa­
çon à Ce que la vitalité et le fonction­
nement de la Section ne s"en ressentent 
pas. 

Après un rapide examen du program­
me d'OIl'ganisation, la séance est le­
vée avec le voeu que chaque conseil­
ler, se rendant compte de la mission 
à accomplLr pour la défense de notre 
cause, veuille contr~buer avec la colla­
boration ,et l'intérêt les plus intenses. 

Ci-après nous repOll'tons les noms des 
autres membres du nouveau conseil: 

Belley Marius, Biarris Paul, Bian­
quin Séverin, Bornaz Ernest, Boni ­
,chon Mathieu, BotteI P., Bréan Jo­
seh, Brunet Prosper, Ch3Jnoux Joseph , 
Commod Guy, Contoz Paul, Casassa 
Richard, Darensod E. , De CoulaJré de 
La Fontaine, Désandré Emile, Fiou 
Léonard, Gal Marius, Gal Dominique, 
Jans Hector, Lint y Ernest, Perret Ma­
,ri us , P erron Victor, Rosset Auguste, 
Veysendaz E., Vial Camille, Viérin 
Dauphin. 

A 6 'R 1 CUL T E U·R S ! 
Spécialité de Faux pour les foins: Il LA 

VALDOTAINE Il, Tête de Turc, Le Coq, etc. 

Pierres à aiguiser ' extra, bergamasques. Râ­

teaux modèles locaux. Objets en fer en tous 

genres. Ustensiles pour les Arts et Métiers. 

Grand choix dé Rasoirs, Tondeuses, Ciseaux, 

Couteaux de tous genres et formes. Lames 

" Gillette Il, Valet, Oxford, Tre Teste, Fran­
chino et toutes les meilleures marques na­

tionales et étrangères. 
Chez MENEAN, 19, Rue Edouard Aubert, 

(Croix de Ville) . 
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L'Eu rope ,de nos patries par Joseph Martray 
Après Garry Davis campant aux portes de 

l'O.N.U. et sous les ponts du Rhin, un cito­
yen de l'Univers s'est présenté le mois der­
nier au Palais de marbre rose où siégeait la 
conférence des ministres suppléants, pour y 
défendre la cause . d'une citoyenneté interpla­
nétaire: Nous n'entendons pas confondre les 
divagations d'un maniaque avec la propa­
gande pacifiste du jeune Américain, moins en­
core avec le généreux idéalisme de quelques 
apôtres de la « patrie européenne,», Mais ce 
geste fan taisiste n'est-il pas la reprise dé­
formée de certaines initiatives et ne procéde­
t-il pas des mémes Înspirations? Cet univer­
sa lisme de comédie caricature assez juste­
ment les excès du Il mondialisme Il, de l'Ileu!'o­
péanisme 1/ et de toutes les formules d'union 
des peuples dans une sorte de baiser La­
mourette international: on y trouve la méme 
absence de réalisme et, jusqu'à un 
po [nt, le méme dérèglement d'esprit. 

Ces tendances sont toutefois plus 

certain 

dange-
reuses, quand il s'agit de construire l'Europe, 
car c'est un domaine où la fantasie ne ren­
contre plus d'excuse. Notre sort se trouv~ 

directement en cause. 

Parce que nous sommes fervents partisans 
d'une Fédération européenne, nous croyons 
d'autant plus nécessaire de réagir contre \l n 

cosmopolitisme contraire à notre génie. L'hom­

me d'Europe vit au sein de groupes nombreux 
et complexes qui s'imbriquent sans se mélan ­
ger et dont la nation n'est que le plus voyant 
et le mieux organisé: ' c'est sans doute l'ori­
ginalité ' la plus caractéristique de l'Européen, 
celle qui le distingue le plus sûrement d'un 
Américain ou d'un Slave. Nous attachons un 
prix exceptionnel à cette complexité de struc­
ture qui garantit nos libertés individuelles et 

me des réalités sacro-saintes, inscrites dans 
les Evangiles, dont les droits sont absolus 
et méme, partiellement, inaliénables; hén­
tiers d'Hitler et de Napoléon, ils acceptent 
l'Europe dans la mesure où elle peut devenir 
la zone d 'expansion et de colonialisatioll de 
leur nationalisme. Les seconds sont ceux 
qui conçoivent l ' Europe à la manière 
d 'une S.D.N. continentale, simple rencontre de 
ministres et de gouvernants : c'est, à peu de 
choses près, la conception strasbourgeoise du 
Conseil de l'Europe. Mais les troisièmes ad­
versaires, non les moins courageux, sont les 
adeptes cosmopolites des grandes patries in­
ternationales; ils révent d'une nuit du 4 août 
où chaque responsable ferait abandon total 
de ses privilèges sur l'autel de l'Europe. Ils 
ne pèchent pas seulement par utopisme, ils 
méconnaissent les lois propres de la société 
européenne qui ne saurait s' uniformiser sans 
s'anémier. 

La manifestation récente du citoyen de l'U­
nivers vient à point nQUS rappeler, par l'ab­
surde, le danger de certaines déviation~. Sans 
parler du mystérieux interplanétaire dont 
l'emprise reste fort lointaine, nous pourrions 
craindre certaines formules d'unité continen­
tale où nos particularités de groupe :risque· 
rai~nt de disparaitre. Il faut que l'Europe 
respecte les communautés nationales, reglc­
nales et locales qui la constituent, qU'elle 
reste la terre de nos patrfes. 

Daniel Rops citait un jour ce mot d'un 
curé de campagne du XVIII siècle à propos 
d'un homme qui avait succombé en ~oignant 

les pestiférés de sa petite ville: Il Celui-là 
est vraiment mort pour la patrie Il. Car le 
patriotisme est un sentiment Il charnel Il qui 
reste à la mesure de nos modestes affections. 

collectives. Le mal dont nous souffrons ne L'Europe ne peut tenter de le désincarner; 
tient pas à l'existence de ces multiples col- elle ne doit rien absorber, seulement ullir 
lectivités mais à leurs querelles surannees. et, au sens propre du terme, fédérer. 
au , fait qu'elles s'opposent au lieu de s'unir, 
oubliant leur comm~ne appartenance à cehe 
civilisation dont elles sont finalement l'expres­
sion , Il faut respecter ces collectivités qui 
sont la chair mëme de l'Europe, assureF leur 
épanouissement, les grouper, non pas les dé. 
truire. 

Les adversaires de cette unité européenn~ 

sont plus divers qu'il ne le semble. Les pre­
miers sont les nationalistes qui considèrent 
les Etats actuels, à l'exclusion du reste, cOUJ-

Promenade du Comité des 
Traditions Yaldôtaines 

(Tirè du /lulll éro de lIIai de la revue « Age 
Nouveau .) 

A 'ide en fa-veul" de la 

petite propriété paysanne 
On informe les agriculteurs de la Vallè~ 

que l'Inspectorat Agraire Régional a repris 
son activité aUprès du Département de , l'A­
griculture. 

Avec le rétablissement du Bureau ~usdit, 

entrera également en fonction la Commission 
prévue par le D.L.P. n. 114 modifié par la 
loi du 22-3-1950, n. 144 concernant des fa­
cilitations en faveur de ia petite propriété 
paysanne. 

La loi susdite accorde', après examen de la 
demande et formulation d'un avis favorable 
de la part de la Commission Régionale pres­
crite, la réduction de 50 % des droits d'en­
registrement qui grèvent les contrats d'achat­
vente de fonds . rustiques. 

3-

Inondations et éboulements 
Par suite des grandes pluies des 

jOUi's24, 25, 26 et 27 mai de nombreu­
ses alluvions se sont ' produites dans 
notre Vallée. 

La pluie qui tombait, même SUIT les 
hauts sommets, a fait fondre une gran­
de quantité de neige, ce qui a pro­
duit une ,crue subite de tous les 
ruisseaux et torrents. 

J amais on n'a vu autant de ruis­
seaux et de cascades se dessiner sur 
les pentes de nos monts. 

Dans la Vallée de Bionaz une a­
valandhe q ui avait baI'lI'é pour quelques 
heures le Buthier ' provoqua, une fois 
ce bal'l'age interrompu, une extraor­
dinaire .afflu ence d'eau qui déferla jus­
qu'à faillîr emport er le Pont de Pier­
re à Aost'e. 

Dans la zone du P~élé et de Tou­
les la route, récemment construite, a 
ét é endommagée (2.500.000 de dom­
mages). 

Dans la Va1tou1"nanche la 1T0ute a. 
été interrompue à Fiernaz et Buis. 
son . Grâce à l 'intervention immédiate 
du Consei l de la V,allée un pont en 
fer de 15 mètres a été placé et le tra-
fic rétabli. . 

Le V,illage de Noarsa a été entière­
ment env.ahi par les eaux du Torrent' 
de Chamois. Les ,étables sont remplies 
de boue et de débris. Le bétail a pu 
être sauvé à g,rand peine et la popula­
tiona couru un séri'eux danger. 

A Pontey un éboulement a failli 
détruire un village. Les eaux et les 
débris ont rempli la route. Les étables 
sont rempJ,ies d"eau et de boue. 

Concours pour des photos 
du Parc du Grand - Paradis 

'Mais c'est à Vert que l'eau ft pro­
voqué les dommages les pluS' graves. 
Deux ma,isons ont été lTavagées, les 
autres ont tous les rez-de-ohaussée 
et les étables remplis de boue. L'al­
luvion a été si immédiate" que la po­
pulation a juste eu' le temps · de se 
sauver. Une dizaine d'hectares sont en­
sevelis sous une cou,che de débris et 
de glairs. 

La route de Hône à Pont-Bozet sur 
une longueur de 4 Km. est complète­
ment ravagée. Elle est . à présent im­
praticable sur ce traj'et . Les dommages 
montent là plusieurs . millions. 

Les départements des travaux puhlics 
et de l 'agriculture, dont les assesseurs 
Bionaz et Arbaney se sont rendqs SUiT 
les lieux, ont assuré la 'première as­
sistance. Us ont pris aussi les dispo­
sitions nécessaires pour iTétablir Ies 
communications et venir en aide aux 
sinistrés. 

N otœ journal témoigne son entière 
so1idarité envers les populations des ha­
meaux endommagés par ces récents 
,ravages des eaux. 

Les Prix Saint-Vincent 
pour l'année 1951 

Renouvelant la tradition qui a fait de St­
Vincent un centre florissant de culture et 
d 'art, le Comité Promoteur a décidé d'ou­
vrir égaleu\ent un concours pour l'assigna­
tion des Grands Prix Internationaux de Lit­
térature, de Journalisine ' et de Théâtre. 

L'éclatant succès qui a couronné les évè­
nements artistiques et littéraires de ces der­
nières années, la renommée désormais ac~ui­

se par Saint-Vincent dans ce domaine ont 
encouragé le Comité Promoteur à 'augmenter 
cette année le nombre et l'importance des 
prix, afin de répondre aux désirs exprimés 
par de nombreuses personnes touchant l'op- ' Afin de faire connaître toujours mieux les' . 
porhinité d'embrasser l'oeuvre d'un plus grand 

beautés naturelles du Parc Na,tional du Grand 'nombre d'artistes et d'écrivainS. 
Paradis, l'Administration de celui-ci a ouvert 
un concours pour la prise de photos reprodui . 
sant le parc sous ses différents a,spects, 

Le prix de littérature sera dêcerné par un 
jury international; celui de journalisme est 
placé sous le haut patronage de la Fédéra­
tion Nationale de la Presse Italienne ainsi 

La participation au concours est libre; é­
ga iement libre le choix du sujet, qui devra 

que sous celui de l'Association de la Presse 
cependant r eprésenter le parc sous ses mul-. 'subalpine; le prix pour le théâtre sera ad­
ti.ples a,spects: scène,s de la vie animale, pa y- du Dra­

jugé sous · les auspices de l'Institut sage, tlèurs , premiers plans, 
me Italien. On, tiendra compte ,surtout des qualités ar-

tistiques et techniques de la photographie, en- , Le montant dés prix qui est de L, 8.500.000, 

'3 été divisé comme suit: 
suite de l'originalité du sujet; l'on donnera L. 3.'000.000, pour la littérature ' (roinan) ; 
cependant la préférence aux prilses d'animdll x 
libres dans leurs attitudes naturelles. 

Il Y au ra cinq prix, pour un montant de 
L, 110,000. L'Adminilstration du Parc se ré 
serve cependant de donner un prix de trois 
mine lires pour toute photo qu'elle ju:gera 
parti'culièrement intéressante. 

1) Chaq ue concurrent pou rra envoyer, à 

L. 1.000.000, pour les sujets valdôtains trai-
tés par des auteurs valdôtains; 

L. 3.000.000, pour le journalisme; 
L. 1.500.000, pour le théâtre, 

" Le règlement des concours et les noms des 
personnes composant les jurys seront pUbliés 
prochainement. 

Cette année le Comité des Ttraditions 
v'aldôtames a choisi le lac de Côme 
pOUl' ,but de sa premlere excursion . 
Cell e-oi a eu heu dimrunche 13 mai, 
avec départ en autocar . à 7 heU1l'es 
et arrivée à destination à 10 h. 30. Le 
nombre des excur,sionistes . était de 70. 

Les conditions indispensables permettant l'Admini stration du Parc, à Aoste, une ou 
d'obtenir ces exemptions fiscales sont les sui- plUSieu rs photos (format ' 13-18, sans re touche) C h â t i 1 1 O .n 

Après avoir visité la ville de Côme 
et fait un « substantifique» déjeuner, 
nos compatriotes se lTendirent, vers 14 
heùres, à la villa Carlotta, où ~ls PU­
rent admir'er un magnifique jardin tout 
tapissé de fleurs et de plantes des pay ' 
tropicaux ainsi qu'une collection COD ­

sidérable de tableaux et d'objets d'art. 
Puis ils 'l'eplT.Ïrent la voiture qui les 
conduisit à Milan, où ils assistèrent, 
au théâtre de ]a Scala, à la représen­
tation de l'opéra « Madame Butter­
fly», de Puccini, dirigé par le maes­
tro De Sabata. 

Vers une heulTe du matin la compa­
gnie prit le chemin du retour. L'on 
arriva à Aoste vers quatre heures, a­
près avoir chanté tout le long du tom· 
jet nos chansons valdôtaines, au son 
de l'accor,déon de M. Macioce. 

Enchantés de cette promenade, les 
excursionnistes en félicitent les organi­
sateurs et souhaitent qu'elle puisse f t! 
l'c'DouvèIer. 

En ,attendant, le C.T.V. leur donne 
rendez· vous pour la première quinzai­
ne de Juin à la « Fête des Cerises», 
à ,st-Marcel, et pour le 17 J nin à la 
visite du château d'Ussel, à laquelle, 
nous assure-t-on, seront présentes aus­
si des Autorités de la Va llée. 

vantes: 

a) consacrer habituellement son activité ma­
nuelle au travail de la terre; 

b) n'avoir jamais aliéné aucun fonds rus­
tique pendant le cours des deux années qui 
ont précédé la stipulation du contrat d'a­
chat-vente; 

c) la famille du demandeur doit, au juge­
ment de la Commission , posséder des capa­
cités ' de travail suffisantes; 

d) ne pas dépasser les limites de proprie­
te et de revenu établis par la Commission 
spéciale. 

Les petits cultivateurs qui ont l'intention 
de jouir des exemptions sus-mentionnées pour­

ront présenter directement leur requête ou 

demander des éclaircissements supplémentai­

res à ' l'Inspectorat Agraire Régional , auprè~ 

du Département de l'Agriculture et des 1"0-

réts. 

Aux fraises de Fénis 
M. Appinel informe les Valdôtains qui dé­

sirent voir son exposition de fraises située 
dans la colline de Fénis, que la saison sera 

ouverte à partir du 15 juin et qu'il eSpère 

avoir beauc:oull de visiteurs. 

prises dans le périmètre du Pa,rc National 
du Grand Paradis, Au verso il devra :1 avoir 
le titre de la photo, l'indication de l'appareil; 
el du rouleau avec lesquels 
ainsi que les généralités 

Les photos 

elle a été faite 
et l'adresse . de 

l'expéditeur. 
dites, 

devront être iné-

2) Le délai utile pour la participation nu 
concours expirera le 30 Octobre 1951. Les 
photos qu i parviendront après cette. date se· 
l'ont retenues pour la 
autre concour s éventuel. 

participation à un 

3) La Commission sera prés,idée par un re­
présentant du Conseil d'Administration ' et. com­
posée de deux experts en photographie dé­
Signés ,par le Président lui-même. Le Direc­
teur Surintendant fera les fonctions de Secré­
taire de la Commission avec voix délib~ra­

tive, Le jugement de la Commission est in" 
contrôlable. 

4) La meilleure photo recevra le prix de 
L. 50.000, Suivront dan s l'ordre quatre au­
tres prix r esrpectivement de L. 30,000), L. 

20,000, L. 10,000 et L, 5,000 chacun. Les di­
tes photos a'ppartiendront à l'Administration 
du Parc National du Grand Paradis, qui 
pourra en disposer à son gré. 

5) L'Administration se réserve de ne paS 

procéder à l'asslgnàtion partielle ou totale 
des prix, 'si la Comm.ission jugera à l'unani­
mité que les photos présentées ne les mé­
ritent pas. 

POL YDISPENSAIRE 
ouvert aussi aux inscrits à la Mutualité 

Ma'iadies des yeux - Visites et opéra· 
tions : 2we et 4we vendredi du m(jis de 
17 à 19 heures. 

Maladies de l'ore.ille, nez et gorge -
Opération des amygdales, adénoïdes 
etc.: 1" et swa lundi du mois, de 15 
à 17 hEures. 

~aladies de lape~u et!énérienn.es­
. Traitement des hemorroldes, vances, 
. sans opération: 1er et swa mercredi du. 
mois de 17 à 19 heures. 

Maladies des dents : Lundi matin et 
tous les dimanches. 

Rhumatismes, arlhrite, traitement ra· 
pide des névralgies, névrites, sciatique, 
lumbago etc. jours impairs de Y à 12 h 

Aérosolthérapie - Marconithérapie 
Rayons X - Rayons ultraviolets 

'0 C ' C A S ION S 
A VENDR~ un billard et un comptoir · mQ~ 

derpe pour ·café-bar. S'adresser: Hôtel Lon­
dres, CHATILLON. 

A VENDRE chambre à coucher état neuf. 
S'adresser: Café Berthod, 7, Rue Huinbert-
1er. Aoste. 
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A TRAVERS 

Aoste 
Promotion 

Nous prions Monsieur le Docteur E­
gidio Barbero d'agréer nos plus sin­
cères congll'atulations pour sa récente 
promotion à de plus hautes fonctions, 
obtenue au sièg,e de Turin de la Ban­
que Commerciale Italienne gIl'âce à sa 
diligente activité. 

L A VALLÉE 

()HA'I'ILLO.~ 

A l 'entrée de .la vme nous aperce­
vons avec plaisir une nouvelle cons­
truction qui embellirra certainement no­
tre Châtillon. Il s 'agit de l'hôtel de :M. 
Laurencet, qui vient d'être entièrement 
aménagé. 

Des initiatives de ce genre méritent 
d'être soulignées et IÎ:mitées. 

'Cependant nous ne pouvons cacher (JOGNE. - Lillaz 
le v,if l'egr,et que nous éprouvons en 
voyant s'éloigner de notre ville une L 'Hôtel de la Tersiva, de M. Gillia­
personne d'élite, qui depuis de nom- vod, vien d 'êtreentiè,rement tmnsfol'­
breuses années a voué son talent au ni.é e agrandi. Lorsqu'il sera achevé; 
progrès de notr,e commerce et de nos ces mois prochains, il sera un bel ex­
industries en prodiguant de toutes emple d 'hôtel de montagne, conf.orta­
parts sa précieuse collaboration et ses ble et moderne, conçu dans le style 
conseils éclairés. valdôtain le plus approprié. Honneur 

Nous souhaitons que la personne ap- au propriétaire et à 1\1. ,le Gèom. Mar­
pelée à remplacer Monsi,eUlr le Docteur tinet qui en a étudié le projet. 
Barbero soit la digne émule de son ()OURUA.~.hUR 
prédécesseur. 

N. 
Décès 

Nous avons appri,s avec regret le 
décès, à l'âge de 62 ans, de M. Domi .. 
nique Dolando 1ibraÏlre. Homme hon­
nête et tTavailleur, M. Dolando jouis­
sait de la plus grande estime. Ses fu­
nérailles se sont déroulés avec un 
grand concours d'amis et ont témoigné 
cÛlmbien de regret a la~ssé cette pet·te 
prématurée. 

Nous ,adressons nos condoléances les 
plus sincères il. la famille. 

A" ISE. - Vécès 
Un grave ,deuil vient de frapper Mme. 

Vauthler Léon~lde, veuve Thomain, qui 
a perdu son fils unique, Marius, âgé 
seulement de 25 ans. 

Le défunt vivait la plupart du temps 
à Paris/où jl avait eu la douleur de 
perdre son' père. Toute son affection 
s'Hait reversée sur sa mère, qu'il a­
dorait. 

Quoi,que loin de notre Vallée, il n'ou­
bliait pas le pays qui l'avait vu naî­
tre, et dès qu'il pouvait il faisait a­
vec joie une visite à son vinage, où 
sa g,aîté et sa bonté lui avaient conquis 
l'amitié et l',estime de tous ses conci­
toyens. 

.c:;her Marius, Ce dernier départ est 
par trop douloureux, puisque, contrai­
rement aux autres, il exclut toute pos­
sibilité de .retour. Mais pour ta mère, 
ta ' fiancée, tes parents, tes amis et 
tous ceux qui te connaissaient, tu n'es 
pas parti entièrement, tu ser,as toujours 
dans leur souvenir. 

Les funérailles eurent lieu le Il mai 
et se déroulèrent ,avec , .la participation 
d'un grand nombre de personnes, ac­
courues ,aussi des communes environ­
nantes pour témoigner la sympathie 
qu'ils éprouvaient pour le Défunt et 
la part qu'ils p.renaient au deuil de sa 
famille. 

On a remrurqué parmi la foule le 
drapeau ' rouge et no,Ïr de la Section 
de l'Union Valdôtaine d'Avise. . 

A sa mère ' inconsola1ble et à toute 
sa famille nous présentons nos bien 

'; sincères condoléances. 

CJHAD:BA.TE 

Dimanche 20 mai la Section de 
Chambave ' a fait célébrer une Messe 
de suffrage pour Emile Chanoux. Le 
Conseil de la Section tient àremercie.r 
tous les membres de , l'Union qui y 
ont pI'Îls part et en prurticulier M. le 
Prieur Jans. 

Naissance 
Le foyer de nos ,amis, M. Gal Jean 

et Mme née Ida Besenval a été réjoui 
par la naissance d'une petite fille à 
qui l'on a donné les noms de Rose 
Ânne Henriette. 

Nos . félicitatioos aux parents et nos 
souhaits de prospérité à leur petitc. 

CJHA.JlPDEI·R"\~,. - Mariage 

L~ SectiOn de Champdepraz annonce 
que le 19 mai courant a eu lieu le 
mariage de M. J:)uroux Delcisio avec 

·. c la gentille D.lle Orétier Julie. 
Nos félicitations et nos souhaits à 

ce ,nouveau foy,er val4ô!a.m, 

Le bruit coud que le bivouac du Col 
des Jorasses aurait disparu. En effet 
il n'est plus possilble de l'apercevoir 
même avec les meilleures lunettes d'ap­
proche. Le guide Louis Carrel de Val­
tournanche y aV8litencore séjourné 
vers la fin de septembre de l 'année 
dernière. Certains milieux avaient ex­
primé leur désaccord sur la construc­
tion de ce bivouac. D'autres se d e­
mandent si le bivouac ne se trouv,e pas 
enseveli sous la neige. En tout cas il 
faut attendre que quelqu'un se rende 
sur les lieux. 

l'''ON'I'AI~EUOBE 

Notre vieux pont sur le Lys, que 
l'alluvion avait rendu impraticable, ,est 
presque entierèment reconstruit. 

N os maçons, sous la directioo de 
M. le Syndic et de M. Gros, ont réus- ' 
si à refaire le pont presque indènti-' 
que à celui d'avant. Il ' s 'agit d'un pe­
tIt chef-d'oeuvre de maçonnerie qui fait 
honneur à nos artis8lns. Le Conseil de 
la Vallée, qui a pris l'initi.ative de cet 
important t,ravail, laisse ,aÎlnsi dans no­
tre Commune une trace de l'esprit de 
rénovation qui règne dans tout le pays. 

GRESSAN 

Dimanche 27 mai a eu lieu la remise 
officielle de la médaille d'or de l'Ins­
truction Publique à M. le Chev. Albin 
Blanchet. 

C'est un témoignage de reconnaissan­
ce pUiblique envers celui à qui l'on 
doit la construction d'écoles et d'a­
siles. 

Que ce bienfaiteur reçOIve aussi nos 
compliments. 

Cc 
GRESSO.\EY ·S'.'·JI~ ." N 

Notre ami Squindo Eugène, Secré· 
taire Communal, vient d'uniir sa des­
tinée à oCelle de l.acharmante M.lIe Ce­
rutti Piera. 

Nous leur8ldressons nos voeux les 
meilleurs. 

ISSIUE 
Lundi 14 mai un groupe d 'une cm­

qU8lntaine de personnes partait vérs 
les cinq heures d'lssime pour se rendre 
à N. D. du Berrier ,à CourmayeuL 

La messe fut célébrée au Sanctuaire. 
Au retour, durant des haltes, les 

Issimains purent visiter St·Pierre, Aos­
te et Châtillon. 

Auniversaire 
Le Section de l'Union a rappelé E­

mile Chanoux par un service funèbre 
célébré le 23 mai. 

LA·SA.LLE 

Le tracé de la route de la colline est 
de plus en plus visible. Les travaux 
de terrassement sont a 'rrivés jusqu'au 
Châtelard. 

NUS. - Nouvelle construction 

Une nouvelle construction en style 
valdôtain appelle les regrurds de tous 
œux qui en entrant à Nus - porte 
d 'Aoste - regardent à leur gauche. 

Il s'agit de l'établissement des gar­
des forestiers. Autour de cette maison 
sera aménagée une Ipetite pépinièa'e. 

POROSSAN 

L'ancien aqueduc romain où passe 
notre ru vient d'être entièrement re­
stauré par l'Administration de la Val­
lée. Toutes les pertes d 'eau, qui me­
naçaient de rujner cette construction 
qui a défié les siècles, ont été arrêtées. 
L'entreprise de M. Tlhérisod a très bien 
travaillé. 

SARRE. - Représenta/ion 
Nous tenons à remercier les Soeurs 

de l'Ecole Maternelle pour la char­
mante représentation qu'elles ont bien 
voulu nous offil'ir. Nous avons été é­
merveillés par les .artistes en herbe 
qui avec une charmante désinvolture 
se sont présentés devant nous et nous 
ne pouvons qu'admirer la patience di­
gne d'éloge de ces merveilleuses édu­
catrices qui ont su ainsi arracher d es 
larmes .aux papas et aux mamans ain­
si que de nombreux billets roses , t é­
moignage tangible de l'appréciation gé­
nérale. 

Réservoir d'eau 
Il faut signaJer également la béné· 

diction -du nouveau réservoir d'eau qui 
vient d'être terminé sous le bassin si· 
tué au village de Lallex. Ce réservoir 
important permettràd'arrQser plus fa­
cilement les terrains de cette région qui 
n'est guère favorisée au point de vue 
des eaux. 

La bénédiction eut lieu' en présence 
d'une grande assistance devant laquel­
le furent retracées ,sommairement les 
difficultés qui durent être surmontées. 
Ensuite chacun goûta cette eau, té­
moignage d'une entente cordiale des 
usage.rs, entente sans laquelle rien ne 
peut être construit. Puis le bon vin de 
chez nous déclencha l'entrain et la 
bonne humeur et tout se termina par 
des chants et des danses. 

Nous remercions par la même occa­
sion le Conseil de la Vallée pour son 
aide précieuse au service du progrès 
permettant d'amélioil'Cr la situation de 
nos campagnanrds. 

S "'11\'1'." .N(;.~~'l' 

On vient de construire le long de la 
route, èp face de la station du funi­
culaire, un joli kiosque en bois. Il s'a­
git d'uill petit et mignon il'ascar<Ï 
con s t r u i t par l'atelier Chabod et 
Boseo. Il faut féliciter les propriétaires 
et les constructeurs, qui ont démontré 
d 'avoir un goût exquis. 

"Jl;UII~S. - COllyres eudlU/'is/ilJu~-

Malgré le mauvais temps, le congrès 
euchrurlstique de Verrès s'est déroulé a­
vec le plus grand succès. La procession 
del'après-mi-di . du dimanche 23 mai a 
couronné l'ens,emble des gr8lndes mani· 
festations religieuses qui ont duré trois 
jours. Les parlementaires, les représen· 
tants du Conseil régional, et de nom­
breux syndics ont participé au Con­
grès. La procession, qui comptait plu­
sieurs n:riHiers de personnes, s'est dé­
roulée dans les rues de Verrès toutes 
embellies d'ornements. 

Exposil iOIl 
Les jours 17, 18, 19 et 20 courant 

a eu lieu à Verrès l'exposition 81nnuelle 
des . travaux de mécanique, d'artisanat 
et d 'ouvrages féminins exécutés par les 
écoliers et écolières de l'école profes· 
sionnelle de Verrès. L'exposition a été 
am!énagée avec Ibeaucoup de goût; on 
a rem8lrqué cette année un plus grand 
nombre de travaux que les a:nnées pas­
sées. 

De nombreux visiteurs venus à Vel'­
il'ès à l'occasion du congrès ont pu ap­
précier la perfection avec laquelle tes 
objets ont été exécutés. 

Nous félicitons vivement M. Cornio-
10, Directeur de l'Ecole, les professeurs 
et les élèves qui ont si bien réussi. 

l'ER'I' 
Dimanche 1'3 mai, Vert était en fê­

te: une foule nombreuse accourue de 
toutes parts goûtait les dhants val­
dôtains organisés par le Comité des 
Traditions Valdôtaines. Quinze jours 
après, dimanche 27 mai à deux heures 
de l'après - midi, un éboulement for­
midable dévastait vignes et jardins 
dans la localité de , Monteilet, ren­
dait méconnaissable une vaste étendue 

) . ) ' , 

de terrain et endommageait une dou­
zaine de maisons. 

Il n'y eut pas, grâce à Dieu, de vic­
times humaines mais de graves p~~é · 
judi'2es à tant de .familles qui se sont 
vues privées du fruit de tant d'81nnées 
de travail. P'8:rticulièrement éprouvées 
quelques fammes qui à cause de la 
soudaineté de la catastrophe n'ont rien 
pu sauver de leur mobilier , de leurs 
vêtements et qui se trouvent réduites 
à la misère, 

On espère bien que l 'Adm.inistration 
R égionale, toujours si sensible aux ma­
lheurs de la Vallée, n 'oublie pas de 
porter secOll['S en cette triste circons­
tance à la population de Vert. 

BANCA POPOLARE DI NOVARA 
Soci~tà Cooperativa a responsabilità Iimitata 

Capitale al 31 Dicembre 1950 L. 392.118.500 
Riserve L. 1.119948.185 

Sede Oentrale NOVA RA 

RAGGRUPPAMENTO AZIONI 

L'assemblea degli azionisti tenutasi 1'11 mar­
zo 1951, in sede straordinaria, ha, tra l'aUro, 
cieliberato: 

1) di elevare il valore nominale delle a­
zioni da L. 100 a L. 500 - ID ottemperanza 
al D. L. 10 febbraio, 1948 n. 105 - modifi­
cato col D. L. 16 aprile 1948 n. 569 ed ai 
5ensi dei nuovo testo dell'articolo 7 dello 
Statuto sociale mediante raggruppamento, cin­
que a cinque, delle azioni da nominali L, 
100; 

2) di concedere agli azionisti che possie­
don6 azioni da nominali L. 100 in numero 
inferiore a cinque 0 inferiore ad un multi­
plo di cinque, il rimborso dei valore delle 
azioni residuabili dall'operazione di raggrup­
pamento e al prezzo unitaraio di L. 525, 
oltre agli interessi 5% dal 1 gennaio 1951, 
Precisamente: L. 525 per una azione, L. 1.050 

pe'r due azioni, L. 1575 per tre azioni, L. 
2.100 per quattro azioni, più interessi 5%. 

3) di accordare agli azionisti che in luogo 
dei rimborso su accennato desiderino con­
guagliare le ' azioni residuali in modo da ' 
ottenere una azione nuova da nominabili 
L. 500, la facoltà di versare L. 525, per ogni 
azione da L. 100 man cante, oltre gli interessi 
J ~o dal 1 gennaio 1951, e ' cioè: 

L. 525 per una azione, L. 1.050 per due a­
zioni, L. 1.575 per tre azioni, L. 2.100 per 
quaUro azioni, più interessi 5 %. 

Tali facoltà possono essere esercitate sino 
al 31 luglio 1951. 

Gli azionisti sono pertanto invitati a pre-
, sentare ad una qualsiasi filiale della Banca, 
tra il 1 giugno ed il Ji luglio 1951, tuUi 1 

CERTIFICATI DEFINITIVI E PROVVISOHl , 
rappresentanti azioni dei valore nominale di 
1.. 100; di cui sono intestatari, per le inerenti 
operazioni di raggruppamento e di cambio. 

Scaduto il termine la Banca procederà ài 
~ua iniziativa, raggruppando le azioni di cui 
non siano stati presentati i certificati , ed 
accantonando in conto infruUifero, a lavore 
di ciascun azionista, la somma eventualmente 
spettantegli come previsto al punto 2, mag­
giorata degli interessi 5% dal 1 gennaio al 
31 luglio 1951. .. .. . 

Si comunica che con il 30 aprile scorso 
sono terminate le operazioni relative alla 
emissione straordinaria delle azioni iniziata 
il 1 gennaio 1951. 

Gli azionisti che non hanno esercitato l'op­
zione possono ottenere il pagamento dei con­
trovalore dei diriUi in ragione di L. 225 
per azione, purchè ne facciano richiesta en­
tro il 31 dicembre 1951 ad una qualsiasi fi­
liale della Banca, presentando le azioni non 
stampigliate od i buoni non utilizzati. 

L'importo dei diritti in parola, per i quali 
non sia stata fatta richiesta di pagamento 
entro tale termine, sarà passato dalla Banca 
a Il Riserva straordinaria Il . 

Fallimento Coniugi 80ccarella - Aosta 
VENDESI: 

Forno per panificazione smontabile marca 
Tibiletti a 3 bocche; Impastatrice marca Mes­
chini 0-2; n. 1 motorino elettrico; n. 1 chi­
felatrice per pane "D. Campagnolo Il; n. 1 
motocicletta "M~tchless JI 350. Indirizzare e­
ventuali offerte al Curatore dei fallimento : 
Dr. Michele Marchiando, Aosta. 

DIR. RESP. EMILE PROMENT 

VICE-DIR. MAURICE PERRON 
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